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“ 'ZJZctDie"’06 fot-ceque •» *»

: ! e«M;n,te ;c ^ 1
cesse jusqu a votre retour ! ! ! ”
“ Monseigneur répondit avec cette facilité, 

bonheur qui ne lui font jamais défaut :
“ Madame,

VoU8.fc*e.n ce moment i interprète de l’expression ou
i de a penSt’e de toutes celles qui Va­
illent a la belle et grande œuvre qui nous convoque ici 

chaque année. C’est donc un Acte de Foi que vouâtes 
en ce moment, un Acte de Foi ;en la grandeur et en la 
majesté de celui que vous voulez voir plus honoré dans Ses 
tabernacles; un Acte de Foi encore, en voyant dans la 
personne de votre Evêque le Représentant de ce Dieu que 
vous servez avec tant de zèle et de dévoûment. Vous 
avez bien dit quand vous avez insinué que cette Œuvre est
C’estmen ff•ela,Véne>ableMarguerite Bourgeois, 

que Je
quefois nécessan-e; cette fois, elle est commandée vû les 
regies de 1 Eglise, qui veut que ses Evêques communmuent 
avec leur commandant en chef, le Souverain Pontife ^non
knamient ““ ^ corresPODda«ce8, mais encore par
vaS de leurs ff C°mpte d" résultat de leurs tra-
fn-rp ’ 1 •fi ^ff°rtS pour opérer le bien dans les âmes et 
faire glorifier Dieu par les fidèles qui leur sont soumis
L E,lise Catholique en effet jétant une grande famille il 
est naturel que le Père de cette famille, le Pane soit en 
rapport avec les crifants que le Ciel lui a confiés!^ ’je va? 
donc parler au Saint Père de v”
mon Diocèse.”
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